


. , qui concerne les caractÃ¨re microscopiques. La petite taille des spores : 
7-8 x 8-4 confirme ma dbtermination. r Sous e nom de C. biformis la fig. D, pl. 99 de la F.A.D. de LANGE re- 
prÃ©sent un champignon au moins tr&s voisin, bien que les spores soient 
donnÃ©e un peu plus grandes : 8-8,5 x 4,7 p et a almost glabrous n (pour- 
tant apparemment ponctubes sur l'icone !). 

(d suivre) 

CECÃ•OLOGIE 
HYPOCHOERIS UNIFLORA VILL., SUBSTRAT NOUVEAU 

DE AYLAX HYPOCHOERIDIS (KIEFF.) DALLA-T. ET KIEFF. ? 

Par E.4. BONNOT. 

C'est dans les Dolomites du Fassa (Tyrol mÃ©ridional que j'ai dÃ©cou 
vert les individus d'Hypochoeris uniflora Vill. porteurs de la cÃ©cidi 
dont l'agent supposÃ est l'HymÃ©nopt&r Cynipide Aylax hypochoeridis 
(Kieff.) Dalla-T. et Kieff. 

Au pied des immenses parois de la dolomie du Schlern et du Lang- 
kofel s'Ã©tenden des pelouses pseudo-alpines en pente douce installÃ©e 

' sur les couches marneuses ladiniennes de Wengen et de St-Cassian ; elles 
forment de grands alpages, tels celui de la Seiser Ah, u le plus vaste et 
le plus superbe des Alpes enti&res n, dit H. GAMS. Entre le Langkofel 
et le sommet de la Rodella, Hypochoeris uniflora, esp&ce alpino-carpathi- 
que, se trouve en nombreux pieds isodispersÃ© dans la pelouse, vers 
2300 m. L'existence ici de cette calcifuge dÃ©cidÃ s'explique par le fait 
que les marnes ont Ã©t interpÃ©nÃ©trb de produits volcaniques contempo- 
rains : les a tufs volcaniques et porphyres Ã augite Ã de la terminologie 
locale. Le 'caractÃ¨r acidocline du sol est par ailleurs confirmÃ par la 
prÃ©senc de Gentwna punctuÃ»~ Campanula barbata, Vermica bellidÃ oi 
des, Juncus Jacquini et autres Ã silicicoles n. Hypochoeris uniflora, excep- 
tionnel dans les Dolomites, est beaucoup plus rÃ©pand dans la zone 
axiale cristalline des Alpes Orientales. 

A leur base, certaines tiges d'H. uniflora de la Rodella montraient 
un renflement ovoÃ¯d trÃ¨ net, de 1 cm d'Ã©paisseu sur 1'5 A 2 cm. de 
longueur environ, constituant une chcidie qui de suite rappelait celle 
dÃ©crit d'abord sur H. rodicaÃ¼a retrouvÃ© ensuite sur d'autres esphces 
du m&me genre et provoquÃ© par Aylax hwochoendif. Une telle dÃ©for 
mation tumorale sur H. unÃ flor n'a jamais Ã©t signalÃ©e Ã ma connais- 
sance, dans la littÃ©ratur cÃ©cidologique L'Ã©minen cÃ©cidologu de Rouen, 
Ernest M. NOURY, que je remercie vivement ici de son obligeance, a bien 
voulu consulter Ã ce sujet son abondante documentation et ses impor- 
tantes collections : il pense aussi que la cÃ©cidi sur Hypochoeris uniflora 
est nouvelle. 

Mais une question se pose cependant : la galle sur H. uniflora est- 
elle*causÃ© par le mÃªm insecte qui parasite les autres espÃ¨te du genre 
Hypochoeris ? 

Morphologiquement, la cÃ©cidi sur H. uniflara est moins allongÃ©e 
moins nettement fusiforme, plus sphÃ©rique d'apparence gÃ©nÃ©ra plus 
renflke que sur les autres Hypochoeris oÃ elle a Ã©t vue. KDBFFBR (4), 
HOUARD (2), Ross und HEDICKE (5) dÃ©criven sur H. radicatu une galle en 
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fuseau atteignant 40 mm sur 7 ;Â¥toutefois HOUARD ajoute que le renfle- 
ment est Ã rarement arrondi Ã  ̂Sur les autres Hypochoeris, la galle prÃ© 

uniflora reste dans le champ de variat 
tion provoquÃ© par Ay"ax hypochoeridis. 

Structuralement, la cÃ©cidi sur H. unifiera est 
loges sÃ©parÃ© et distantes creusÃ©e dans un pare 
chaque loge est occupÃ© par une larve jaunatre. Il en est de mbme pour 
les galles d'H. rodicata : a renflement pluriloculaire avec dans chaque lo- 
ge une larve blanc-jaunhtre Ã̂ (HOUARD, II, p. 1033) ; a la section montre 
une couche mÃ©dullair blanche au centre de laquelle se voit une rangÃ© 
de chambres larvaires distantes l'une de l'autre et d'une forme sphÃ©riqu 
ou ovalaire Ã̂ (KIEPFER, 1, p. 300) ; Ã mehr kammerigen, meist Iihglichen 
oder spindelformigen Anschwellungen ; eine gelbe Larve in jeder Kam- 
mer Ã̂ (Ross und HEDICKE, p. 164, no 1308). 

Biologiquement, l'infÃ©odatio de Aylax hypochoeridÃ  s'Ã©ten A une 

Loiseleuriano, H. aetnensis, H. levigata. Les autres Cynipides du genre 
Aylax montrent les memes dispositions de spÃ©cificit parasitaire &endue 
ii un genre de PhanÃ©rogame : A y k  mwbrychidis sur les Sainfoins, A. 
kerneri sur les Nepeta, A. jaceae sur les CentaurÃ©& etc. Mais il est non 

Aussi, bien qu'il soit vraisemblable que Aylax hypochoeridÃ  puisse 
accomplir son cycle de reproduction sur Hvpochoeris unifiera, il faudrait 
confirmer l'identitÃ du cÃ©cidozoair par &levage des lapes qui normale- 
ment se mÃ©tamorphosen dans la galle et donnent l'imago au printemps 
de la deuxiÃ¨m annÃ© (mai). Les conditions gÃ©ographique de la rbcolte et 

* l'Ã©ta trÃ¨ juvÃ©nil des larves en juillet ne m'o 
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